
 

 

 

 

 

 

 

Très chères sœurs, 

Ce matin à 11h,15 (heure locale) dans la communauté de Santiago (Chili), le Père bon   a 

appelée à soi notre sœur  

CONTADOR SOLIS DEMETRIA sr MARIA ROSARIO  

Née à Tomé (Concepción, Chili) le 6 juillet 1937 

“Charito”, comme confidentiellement elle était appelée, entra en Congrégation dans la maison 

de Santiago La Florida, le 5 février 1959. Elle vécut en cette communauté le temps de formation 

initiale et le noviciats conclu avec la profession, le 30 juin 1962. Jeune professe elle apprit à goûter, 

à Santiago, l’art de la librairie, une modalité apostolique qui lui resta profondément imprimée dans 

le cœur et motiva sa vie consacrée dans le temps de sa jeunesse mais aussi dans l’ancienneté et dans 

la maladie. Elle même affirmai, il y a quelques ans, d’être “amoureuse” de la librairie et d’avoir 

découvert juste dans l’exercice de cette mission, le secret de la mystique apostolique paulinienne. 

La librairie l’avait poussée et provoquée à un continuel aggiornamento pour suggérer avec 

compétence les livres adaptés aux diverses situations et devenir presque “directrice spirituelle” de 

personnes souvent inconnues. 

En 1969, elle fut nommée supérieure de la communauté de Antofagasta, dans le désertique nord 

chilien. Et après une brève parenthèse auprès de l’office catéchistique de Santiago, il lui fut confié à 

nouveau le service de supérieure à Valparaiso. Elle exerça ensuite pour un triennat le rôle de 

conseillère de délégation et donc pour deux mandats successifs, celui d’économe. Et c’est surtout dans 

ce rôle que se sont manifestées ses capacités organisatrices, la précision, l’amour au charisme 

paulinien, le désir de valoriser toutes les ressources pour que la mission puisse se développer dans 

chaque domaine. 

Dans la période où elle a été supérieure et chargée de la librairie de Concepción, elle mit 

chaque attention pour colloquer le centre apostolique dans un lieu adapté pour qu’il devienne un 

lieu de culture, de rencontre, d’irradiation de l’Evangile. Et dans les répétés mandats de supérieure à 

Santiago et dans les diverses communautés du Chili, elle se distingua pour les bonnes relations 

qu’elle savait instaurer avec chaque sœur, pour le soutien qu’elle donnait aux diverses initiatives 

apostoliques et à la pastorale vocationnelle.  

Elle ne délaissait pas de cultiver son propre esprit à travers l’écoute et l’assimilation de la 

Parole, l’étude, la réflexion sur ce qui arrivait dans l’Eglise et dans la société. Avec sr M. Rosario 

on pouvait partager n’importe quel argument, traiter chaque question. Surtout elle était une 

profonde connaisseuse de la musique d’Opéra qu’elle écoutait avec vraie passion. Elle-même avait 

une belle voix de soprano et volontiers elle se prêtait pour rendre les célébrations liturgiques plus 

solennelles les accompagnant avec le son de l’orgue. Elle avait une âme poétique qui se laissait  

impliquer, fasciner par chaque chose belle, par chaque expression artistique et surtout par les 

attractions  naturelles face auxquelles  elle explosait dans la louange.  

Depuis l’an 2010 elle se trouvait à Santiago: sa santé devenait toujours plus fragile mais elle 

arrivait encore à mettre tout engagement dans l’ordre de la bibliothèque qu’elle considérait un 

important véhicule de culture. Et elle en profitait pour s’ajourner et croître dans les connaissances. 

En ces derniers jours, les sœurs avaient remarqué un certain empêchement dans la coordination 

orale et moteur, causée par un ictus quoi l’avait frappée et allait empirant. Ce matin elle 

commençait l’agonie entourée par l’affection et par la prière des sœurs de la communauté. La 

Vierge Marie, « l’étoile de la mer, la porte grande ouverte sur le ciel », l’a certainement accueillie 

dans son sein et accompagnée dans le règne des saints. Avec affection. 

 

Rome, le 9 juin 2020.       sr Anna Maria Parenzan  

 


